
Pour comprendre et mémoriser le sens d’une notion littéraire, les élèves vont les utiliser dans un court dialogue humoristique entre deux oiseaux sous forme de bandes dessinées.
MatÉriel 

Salle informatique avec ordinateurs connectés. Veillez à ce que l’accès au site ne soit pas bloqué par un contrôle d’accès (le site utilisé n’étant pas au départ prévu pour des activités pédagogiques, il arrive que son accès en soit interdit).
DurÉe 

1 heure pour la rédaction des dialogues, en binômes.
1 heure pour le travail en ligne, en binômes.
Objectifs et competenceS VISÉS
« Utiliser les logiciels et les services à disposition » (4.1.3.)

· Créer une bande dessinée avec le site des « Birds dessinés ».
« Organiser la composition du document, prévoir sa présentation en fonction de sa destination » (4.3.3.)

· Formuler une définition sous forme de dialogues, en six bulles au maximum.

« Avoir des connaissances et des repères relevant de la culture littéraire : œuvres littéraires du patrimoine » (5.1.3.) : 

· Découvrir les termes clés de narratologie

DÉroulement de la sÉance
Le professeur dresse au préalable la liste des termes qui l'intéressent (ou utilise la liste donnée par défaut dans la fiche élève). Ceux-ci peuvent être nombreux si le travail est un bilan de fin d'année, ils le seront moins si elle est faite au fil des séquences ou selon un objectif particulier (les figures de styles, par exemple).

Le travail se déroule en deux temps. D’abord, les élèves réfléchissent à l’une des notions littéraires du programme et élaborent peu à peu un dialogue, qui va permettre de définir ce terme. Dans un second temps, les élèves se connectent au site des « Birds dessinés » et réalisent leur propre bande dessinée. Si la seconde étape est perçue comme ludique, ce n’est pas le cas de la première. Il est donc utile de présenter aux élèves, dès le début du travail, le résultat que l’on veut obtenir.
 1  Aider les élèves à choisir une notion littéraire
A l'issue de la classe de troisième, et même depuis la sixième, les élèves doivent acquérir un certain nombre de notions, abordées au fil des textes étudiés. Les mémoriser est souvent difficile et la confusion règne parfois entre différentes définitions.
Le glossaire qui clôt le manuel (p. 472) reprend la plupart de ces notions, dans lesquelles les élèves vont pouvoir faire leur choix. Ils peuvent choisir celles avec lesquelles ils se sentent le plus à l'aise mais il est intéressant également de les encourager à travailler sur une définition qu'ils maîtrisent moins, de façon à ce qu’ils se confrontent à la difficulté et la dépassent.
Il faut veiller à ce que chaque binôme choisisse des termes différents et que toutes les notions soient traitées de telle sorte qu'il ne reste pas seulement les plus difficiles pour les derniers élèves qui devront choisir. Ainsi, plutôt que de laisser les binômes d’élèves choisir leurs termes, on peut aussi leur en imposer un à chacun. 

 2  Accompagner la formulation d’une définition
Certaines notions littéraires sont difficiles. Il n'est évidemment pas question d’imposer aux élèves des termes que maîtriseraient aisément les seuls spécialistes de la littérature mais de les aider à retenir celles qui sont essentielles à l'analyse des textes.
Le manuel de la classe, les usuels (un simple dictionnaire) ou, si l’on est déjà en salle informatique, certains sites apportent des réponses. Il n’en reste pas moins que l’élève doit aussi mener une réflexion personnelle qui le mènera à comprendre le sens de la définition.
 3  Faire rédiger un scénario
La rédaction de la définition en un dialogue de trois cases relève de l’écriture d’un scénario. On rappelle aux élèves qu’ils doivent imaginer les deux oiseaux dans une situation d’échange.

Si c’est matériellement possible, il vaut mieux que les élèves rédigent leur dialogue à l’aide d’un traitement de texte afin de pouvoir compter le nombre de caractères et de bénéficier du correcteur d’orthographe.
Il faut en général leur montrer où se trouve l’onglet permettant de compter le nombre de caractères utilisés car bien souvent ils l’ignorent : « Outils » (ou « Révision ») > « Statistiques ». On leur rappelle aussi que pour compter les caractères d’une phrase, il faut tout d’abord sélectionner cette phrase à l’aide de la souris.
Il est intéressant de demander aux élèves de trouver un terme pour qualifier l’attitude d’un oiseau. Dans ce cas, on fait écrire une didascalie pour chaque intervention d’oiseau. Le dialogue dans la fiche élève en propose un exemple.

Voici un autre exemple de bande dessinée, visant à définir cette fois la notion d'autobiographie :
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 4  Superviser le travail en ligne
L’interface du site des Birds dessinés www.birdsdessines.fr est très simple.  Une fois que l’on a cliqué sur Créez vos birds dessinés (en haut de la page), la bande dessinée est prête à être complétée. 

Il suffit de signaler aux élèves où se trouvent les différentes images d’oiseaux (Banque de birds et de bulles) et de leur expliquer qu’en cliquant sur les icônes placées à droite, ils ont accès à une série de phylactères (bulles) et d’oiseaux. Un curseur permet de faire défiler de gauche à droite les images à disposition. Chaque expression d’oiseau porte un nom en anglais mais les mimiques des oiseaux sont explicites.

Les élèves savent qu’ils placent l’oiseau ou la bulle par un glisser-déposer. On leur signale qu’il est toujours possible de modifier l’image si elle ne convient plus en faisant un nouveau glisser-déposer.

Il faut savoir qu’en changeant une bulle, on supprime le texte placé initialement. Il convient donc de bien conserver chaque phrase du dialogue si l’on ne veut pas perdre son travail.

Si l’on veut mettre un mot en valeur, il est obligatoire d’utiliser des guillemets (caractères gras et italiques ne fonctionnant pas).

Enfin, rappelons que dans les cases à deux bulles, on ne peut avoir plus 60 caractères par bulle si les lettres sont larges. C’est une contrainte d’écriture importante pour laquelle il convient d’apporter de l’aide aux élèves. Le professeur peut être contraint d’accepter des abréviations (comme « 2 » pour « deux ») qu’il n’admettrait pas en temps normal.
 5  Récupérer les bandes dessinées
Une fois que l’élève a terminé sa BD, il clique sur Exporter. Deux choix s’offrent alors à lui : envoyer son dessin vers une adresse électronique ou télécharger l’image. C’est au professeur de décider ce qui convient le mieux en fonction de ce qu’il souhaite faire. Il est inutile de publier la BD sur le site des Birds.
Il existe une troisième solution pour  récupérer les bandes dessinées. Lorsque celle-ci est prête, on fait une capture d’écran. On colle l’image dans le traitement de texte et il reste simplement à rogner celle-ci pour ne garder que la bande dessinée. Ensuite, on agrandit légèrement l’image pour qu’elle occupe la largeur de la page.
Dans tous les cas, lorsque l’élève a terminé une bande dessinée, il peut en créer une autre en cliquant sur Accueil puis en sélectionnant de nouveau Créez vos birds dessinés.
 6  Mutualiser les bandes dessinées
On imagine que ces bandes dessinées pourraient être placées dans un document unique par le professeur qui en proposerait une présentation organisée.
Ces travaux peuvent ensuite faire l'objet d'une publication sur un blog, s'insérer dans un diaporama, illustrer des cours, etc.

ProlongemenTS
Il est possible d'utiliser cette activité en la détournant vers des points de langue ou d'orthographe (voir fiche n° 16 : « L’orthographe en bande dessinée »).
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